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FANTASTIQUE ET SÉMIOLOGIE DANS SOUS L’ORAGE DE 
SEYDOU BADIAN, 

L’ENFANT NOIR DE CAMARA LAYE, « LE DÉMON DE 
MINUIT » ET « LE SAC » D’ABDOU TIDJANI SERPOS

Zinsou Hounzangbe/Salim da SILVA,
Université d’Abomey-Calavi (Bénin)

Résumé
Les œuvres littéraires sont le reflet de pratiques quotidiennes des communautés, 

des peuples du monde. Les dites pratiques sont en harmonie avec les modes de vie 
de ceux-ci et révèlent parfois des faits inexplicables pour la raison. En Afrique, ces 
pratiques qui relèvent du quotidien essaiment la vie et les œuvres littéraires de faits 
extraordinaires explicables qui convoquent l’irrationnel. Le présent article s’intéresse 
à ces pratiques irrationnelles qui font intervenir le surnaturel dans le monde réel 
à travers Sous l’orage de Seydou Badian et « Le démon de minuit » et « Le sac » 
dans Le dilemme d’Abdou Serpos Tidjani. La démarche méthodologique consiste à 
relever de ces ouvrages les séquences fantastiques qui seront soumises à des analyses 
morphologiques et sémantiques. Le développement de cette étude s’appuie sur les 
perspectives théoriques de Dubois et al., 2012, de da Silva Salim 2016 relatives res-
pectivement à la sémiologie des signes et les caractéristiques des faits fantastiques. 
Les analyses et commentaires laissent découvrir que les faits illogiques et irrationnels 
sont une richesse qui maintient l’Afrique dans son univers mystique.

Mots clés : Afrique, communauté, fantastique, morphologie, sémantique.

Abstract
Literary works reflect the daily practices of communities and peoples of the world. 

These practices are in harmony with their way of life and sometimes reveal facts that 
are inexplicable to reason. In Africa, these practices, which are part of the daily life, 
spread the life and the literary works of extraordinary facts that can be explained 
and that summon the irrational. This article focuses on these irrational practices that 
bring the supernatural into the real world through Sous l’orage by Seydou Badian 
and « Le démon de minuit » and « Le sac » in Le dilemme by Abdou Serpos Tidjani. 
The methodological approach consists of identifying the fantastic sequences in these 
works, which will be subjected to morphological and semantic analyses. The deve-
lopment of this study is based on the theoretical perspectives of Dubois et al, 2012, 
da Silva Salim 2016 relating respectively to the semiology of signs and the charac-
teristics of fantastic facts. The analyses and comments let discover that illogical and 
irrational facts are a wealth that maintains Africa in its mystical universe.

Keywords : Africa, community, fantasy, morphology, semantics
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Introduction 
L’Afrique autant que les autres continents du monde s’identifient à partir des 

éléments qui les caractérisent des points de vue économique, régional, ethnolo-
gique, sociologique, fantastique, sémiologique et linguistique. Les particularités 
de ces différents aspects réunis laissent découvrir les identités des régions et des 
peuples. Dans le cadre de cette étude, il est question de relever les aspects ethnolo-
gique, fantastique, sémiologique qu’incarne le continent africain à travers les faits 
et événements divers. De manière spécifique, il s’agit de décrypter les signes sémio-
logiques et fantastiques qui sous-tendent les événements insaisissables et relevant 
de l’irrationnel et de l’illogique. En d’autres termes, l’orientation du présent 
développement fait appelle à deux notions fondamentales que sont la logique et la 
rationalité. Il n’est plus un secret de savoir que certains faits ou événements, loin de 
la magie occidentale, ont cours à certains endroits en Afrique et suscitent des inter-
rogations, des questionnements  : les objets ou des espèces vivantes disparaissent 
mystérieusement ou changent carrément de nature, se métamorphosent au gré des 
volontés des spécialistes en la matière. Ces actes très peu ordinaires, échappent au 
raisonnement et à la logique auxquels l’être humain est habitué.

Ladrière Jean, 1950, avance que les mathématiques sont apparues comme le 
domaine par excellence de la connaissance rationnelle et elles fournissent à ce titre 
comme un type achevé de l’idéal du savoir. En se référant à l’histoire de la pensée, 
il est constaté que de très grands esprits ont été fascinés par cette perfection qu’ils 
trouvaient dans les mathématiques et hantés du désir de construire toute la science 
sur le même modèle de rigueur et de clarté. De l’analyse des diverses affirmations 
recueillies il se dégage l’idée d’une équivalence parfaite entre la pensée mathéma-
tique et la pensée rationnelle. Et c’est parce qu’on aperçoit dans les constructions 
de la mathématique la réussite la plus pure et la plus élevée de la raison que l’on en 
fait l’exemplaire et le paradigme de toute connaissance. Il distingue en effet, d’une 
part, la connaissance rationnelle et la connaissance irrationnelle, comme deux types 
distincts de connaissance, comme des modes différents d’appréhension cognitive et, 
d’autre part, des objets rationnels et des objets irrationnels suivant qu’ils relèvent 
de l’un ou l’autre de ces deux types, et cela en principe de façon définitive. Il 
oppose les deux concepts et constate que la connaissance rationnelle devrait être 
une connaissance parfaitement claire à elle-même, procédant par appréhensions 
d’évidences intellectuelles et par enchaînements évidents de ces évidences. La 
connaissance irrationnelle, quant à elle, sera définie alors de façon négative, par un 
défaut de rationalité, soit qu’elle fasse appel à d’autres principes que les évidences 
intellectuelles, soit qu’elle ne puisse suivre son objet et le reconstituer par des 
enchaînements parfaitement contraignants, manifestant ainsi une certaine obscurité, 
une certaine opacité qui peuvent être de degré variable et même de types très divers. 
Il sera peut être alors possible d’en tirer des vues plus précises sur l’opposition du 
rationnel et de l’irrationnel en mathématiques et sur sa signification. Enfin, il y a 
donc quelque chose par quoi elles échappent au parfait contrôle de la raison, comme 
si en elles se manifestait un perpétuel principe de fuite, de dérobade, de dissimula-
tion et de surprise. C’est ce que nous appellerons l’« irrationnel » en mathématiques.

Claude Rosental, 2002, problématise l’existence de conceptions rudimentaires, 
antiques, et/ou réductionnistes de la logique en sciences sociales au XXème siècle 
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et fait remarquer que la logique a souvent été présentée comme un moyen radical 
d’échapper aux errements du discours et d’éviter le succès de raisonnements jugés 
dangereux pour le maintien de la paix civile ou de la paix des nations. Il rapporte 
aussi que nombre de logiciens et d’historiens de la logique ont insisté sur l’utilité 
immédiate de la science logique dans la lutte contre les discours jugés idéologiques, 
et dans la prévention de ses conséquences tragiques. D’un autre côté, la logique fait 
l’objet de conceptions propositionnalistes (la logique consisterait essentiellement 
en un calcul sur des propositions) ou inférentialistes (la logique serait la production 
d’inférences correctes dans les discours). En fait, on s’aperçoit que diverses caracté-
risations de la logique sont produites à partir d’un petit ensemble de notions : “ lois ” 
ou “ règles ” logiques, “ inférence ”, “ déduction ”, “ nécessité logique ”, “ structure 
logique ”, “ raisonnement formel ”. En définitive, la définition de la logique varie 
d’un auteur à un autre. Elle est de l’ordre de la psychologie du raisonnement ; elle 
relève du langage en tant que principe d’enchaînement des propositions ; elle est 
synonyme de principes abstraits et incontournables de raisonnement, et enfin est 
perçue comme une activité elle-même abstraite.

Matías Osta Vélez, 2014, note que la logique a été associée à la pensée, dès sa 
création, plus spécifiquement à la pensée rationnelle, et a joué un rôle très important 
dans l’articulation des notions comme celles de rationalité, inférence et de connais-
sance scientifique. Il rapporte qu’Aristote, le fondateur de la logique comme théorie 
systématique, a construit sa théorie syllogistique en formalisant les arguments 
utilisés dans les raisonnements et les pratiques discursives de l’époque. Leibniz, 
quant à lui, cherchait à transformer la théorie logique en une science générale du 
raisonnement scientifique afin d’édifier une méthode capable d’archiver les vérités ; 
une conception de la logique laquelle renvoyait à un rapport avec le raisonnement. 
Pour Frege, la logique était la science des lois plus générales sur la vérité, et elle 
était une théorie normative et constitutive de la pensée rationnelle. Kant attribue 
à la logique une place essentielle dans l’activité cognitive humaine, ce qui fonde 
toute sa théorie. Ainsi, selon Kant, « la logique est-elle in fine la science des lois 
nécessaires de l’entendement et la raison en général »355. En définitive, la logique 
est proposée comme une théorie descriptive des processus mentaux, à savoir, la 
logique explique le fonctionnement des opérations psychologiques qui donnent lieu 
au raisonnement. D’un autre côté, il distingue deux types de rationalité : la rationa-
lité pratique et celle théorique. La rationalité pratique concerne les stratégies pour 
archiver nos buts, développer nos plans dans la vie quotidienne. Elle est concernée 
par les intentions, les préférences ainsi que les décisions du sujet. Elle n’est pas, en 
principe, contrainte par la logique puisque ses théories normatives et évaluatives 
sont autres. La rationalité théorique, quant à elle, est sensible au changement et à 
l’évaluation des croyances et des attentes ; elle est l’émanation des raisonnements 
hypothétiques et évaluatifs. 

Igor Babou, 2010, développe la notion de la rationalité à travers l’étude des 
relations entre sciences et société, les relations entre l’homme et la nature. En 
effet, cette notion exploite les démarches dites rationnelles qui sont le produit 
d’une histoire des savoirs qui conduit celui qui mène un travail de connaissance à 

355   Kant, 2004, p13, ma traduction
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prendre position dans des débats d’idées et à mobiliser pour cela des alliés puissants 
que sont d’autres auteurs, d’autres idées. Il s’appuie sur un lien structurel entre la 
rationalité et l’action sur la nature, mais aussi sur les sociétés et sur la culture. La 
plupart du temps, on considère comme « rationnelle » toute démarche permettant de 
« Savoir pour prévoir, prévoir pour agir ». Il évoque la rationalité dite instrumentale 
car elle dispose des choses, de la nature, mais elle tend aussi, nécessairement, à 
disposer des individus, des groupes sociaux et de leurs cultures à partir du moment 
où elle les constitue en objets. La rationalité articule, quelle que soit sa finalité, des 
discours anticipant un résultat à venir et des actions chargées de vérifier ces antici-
pations à partir de la répétition d’observations et de l’usage de techniques diverses, 
car la rationalité instrumentale impose à la fois l’idée d’un changement possible de 
l’ordre du monde sous l’effet de l’action humaine, et la permanence de cadres nor-
matifs permettant aussi bien la régulation de l’intersubjectivité que la systématicité 
des observations. 

Le point des opinions sur la logique et la rationalité donne à savoir que ce 
sont des notions cartésiennes recelant la rigueur, la raison, qui sont indispensables 
dans le quotidien des humains pour l’atteinte des objectifs antérieurement définis. 
Cependant, cet aspect de la rationalité et de la logique semble n’être pas partagé à 
tout point de vue. Certaines œuvres littéraires étant le reflet des événements, des 
histoires vécus au quotidien ou non dans la société, échappent aux principes de la 
rationalité et de la logique. Il s’agit bel et bien des œuvres des auteurs africains. 

Dans le cadre de la présente étude, le choix est fait sur trois auteurs que sont 
Abdou Serpos Tidjani, Camara Laye et Seydou Badian. En effet, ces auteurs ont 
su mettre en exergue les faits ou événements typiquement endogènes au continent 
africain qui échappent aux principes de la rationalité et de la logique comme les 
perçoivent les rationalistes et logiciens occidentaux. Les œuvres choisies sont 
L’enfant noir de Camara Laye, « Le démon de minuit » et « Le sac » dans Le 
dilemme d’Abdou Serpos Tidjani. Le développement cette étude s’articule autour 
des questions suivantes :

Quels sont les thèmes principaux qui sont développés dans ces textes ?
Quels sont les faits ou événements de ces textes qui échappent aux principes 

caractéristiques de la rationalité et de la logique ? 
Quelle est l’analyse sémiologique peut-on faire desdits faits et événements ?
Pour répondre à ces différentes préoccupations, trois grandes rubriques sont 

développées : la méthodologie, les résultats et la discussion. 

1-	 La méthodologie
La méthodologie prend en compte trois éléments principaux que sont : le cadre 

théorique, le cadre méthodologique.

1.1. Le cadre théorique

La perspective théorique qui oriente la présente réflexion est au nombre de 
deux  : (1) B. Dubois (2012, p.425-426) indique que la sémiologie a pour objet 
l’étude de la vie des signes au sein de la vie sociale : elle s’intègre à la psychologie 
comme branche de la psychologie sociale. La sémiologie aura à s’interroger sur 
l’inclusion dans son domaine des pratiques signifiantes non arbitraires (non fondées 
sur l’arbitraire du signe la sémiologie est la science des grandes unités signifiantes 
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du discours  : on note qu’une telle définition de la sémiologie la rapproche de la 
sémantique, étude des pratiques signifiantes prenant pour domine le texte. (2) S. da 
Silva (2016) note que ses signes qui relèvent de pratiques et de traditions africaines 
convoquent le fantastique. 

 1.2. Le cadre méthodologique

Il porte essentiellement sur la brève présentation des ouvrages ayant servi de 
support pour la présente étude. 

L’enfant noir de Camara Laye, « Le démon de minuit » et « Le sac » dans Le 
dilemme d’Abdou Serpos Tidjani sont les supports pour la présente étude. Le pre-
mier texte, celui de Camara Laye, plonge dans les croyances populaires africaines 
pour asseoir une logique que certains qualifieraient d’anormal mais dont la perti-
nence n’est plus à prouver. Les valeurs endogènes ancestrales fondent une vision du 
monde et une logique à l’antipode de celle de l’occident. 

Les contes « Le démon de minuit » et « Le sac » du Le dilemme de Serpos 
Tidjani fait découvrir le monde mystique et mystérieux qui caractérisent le quoti-
dien des africains. Ils intègrent les réalités qui échappent au raisonnement humain 
et s’installent dans un univers fantastique.

 
Sous l’orage  quant à lui est un roman qui retrace le conflit culturel entre 

deux générations  : celle traditionnelle et celle moderne en Afrique. Les réalités 
occidentales ont atterri en Afrique à travers les écoles pour remettre en cause les 
valeurs locales africaines. Les pratiques fantastiques typiquement africaines ont 
levé un coin de voile sur les méthodes particulières de règlement des différents.

2-	 Les résultats
Il s’agit de relever les textes supports, les passages fantastiques de ces ouvrages 

et en faire une analyse sémiologique à travers le prisme de la rationalité et de la 
logique.

Dans L’enfant noir de Camara Laye, deux faits surprenants retiennent l’atten-
tion. Le premier est l’apparition mystérieuse du petit serpent noir. En effet, alors 
qu’il s’amusait dans la concession familiale, le narrateur rapporte que son « 
attention [est] captée par un serpent qui rampait autour de la case » (L. Camara, 
1976, p. 9). Mais au lieu d’en avoir peur, cette apparition l’amusait plutôt. En effet, 
rapporte-t-il : « J’avais ramassé un roseau qui traînait dans la cour […] et, à présent, 
j’enfonçais ce roseau dans la gueule de la bête. Le serpent ne se dérobait pas : il pre-
nait goût au jeu ; il avalait lentement le roseau, il l’avalait comme une  proie. » (Ibid. 
p. 10) Comme on le constate, alors qu’on s’attendait à ce qu’il en ait peur, il n’en 
a pas été ainsi. Au contraire, il prenait du plaisir à s’amuser avec l’animal jusqu’au 
moment où averti, son père vint le soustraire de ce jeu dangereux. A compter de cet 
incident, il sera mis au courant du rôle et de l’importance de ce serpent dans la vie 
de sa famille. Ainsi, il lui a été interdit de tuer ce serpent parce qu’il est considéré, 
aux dires de sa mère comme « le génie de [son] père. » (Ibid. p. 15.) Dans la ratio-
nalité africaine, cet animal est donc le totem de sa famille qu’il ne doit ni tuer, ni 
manger. Il a apprend, ensuite, que ce serpent venait rendre visite à son père qu’il 
inspirait et informait de tout. C’est d’ailleurs son père même qui lui fait cette révéla-
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tion. Il lui dit : « Tu vois bien toi-même que je ne suis pas plus capable qu’un autre, 
que je n’ai rien de plus que les autres, et même que j’ai moins que les autres puisque 
je donne tout, puisque je donnerais jusqu’à ma dernière chemise. Pourtant je suis 
plus connu que les autres, et mon nom est dans toutes les bouches, et c’est moi qui 
règne sur tous les forgerons des cinq cantons du cercle. S’il en est ainsi, c’est par 
la grâce seule de ce serpent, génie de notre race. C’est à ce serpent que je dois tout, 
et c’est lui aussi qui m’avertit de tout. » (Ibid. p. 18) Ce serpent est donc à la fois 
mystérieux, protecteur et inspirateur. Le père n’a pas, pour ainsi dire, de génie, en 
dehors de ce que le serpent lui révèle dans ses rêves. S’il est ingénieux et célèbre, ce 
n’est pas du fait de son talent, c’est grâce au serpent. Qu’on l’appelle superstitions, 
légendes ou croyances populaires, c’est ainsi et cela fait partie intégrante de leur 
vie, de leur conception de leur logique, de la logique africaine. 

Le second fait concerne le pouvoir accordé au puîné des jumeaux. Déjà, dans les 
traditions africaines, les jumeaux sont considérés comme des êtres exceptionnels, 
des génies aux pouvoirs extraordinaires. Dans le roman L’enfant noir, on découvre 
la force du puîné des jumeaux. Le narrateur révèle son pouvoir mystérieux en par-
lant de sa mère. Il déclare : 

« ma mère était née immédiatement après mes oncles jumeaux 
de Tindican. Or on dit des frères jumeaux qu’ils naissent plus 
subtils que les autres enfants et quasiment sorciers  ; et quant 
à l’enfant qui les suit et qui reçoit le nom de ″sayon″  ; c’est-à-
dire de ″ puîné des jumeaux″, il est, lui aussi, doué du don de 
sorcellerie ; et même on le tient pour plus redoutable encore, pour 
plus mystérieux encore que les jumeaux, auprès desquels il joue 
un rôle fort important  : ainsi s’il arrive aux jumeaux de ne pas 
s’accorder, c’est à son autorité qu’on recourra pour les départager ; 
au vrai, on lui attribue une sagesse supérieure à celle des jumeaux, 
un rang supérieur  ; et il va de soi que ses interventions sont 
toujours, sont forcément délicates. » (Ibid., p. 75.) 

Pour montrer la véracité de cette perception des choses, on voit la mère du narra-
teur qui est une puînée ordonner à un cheval têtu qui se refuse d’exécuter les ordres 
de se lever et il le fit. La mère du narrateur, à travers un acte de parole illocutoire 
s’adressa ainsi au cheval : « s’il est vrai que, depuis que je suis née, jamais je n’ai 
connu d’homme avant mon mariage ; s’il est vrai encore que, depuis mon mariage, 
jamais je n’ai connu d’autre homme que mon mari, cheval lève-toi ! » (Ibid.) Aus-
sitôt dit, la réaction perlocutoire s’observa. Le cheval se leva pour certifier la force, 
le pouvoir de cette puînée sur lui. 

En fait, ces faits évoqués et le raisonnement qui les sous-tend peuvent paraître 
insolites, bizarres aux yeux de personnes extérieures à cette culture, à cette société. 
Mais en réalité, ils ne traduisent que les croyances et les perceptions de cette société 
dans lesquelles ce qui semble irrationnel est justement le fondement même de la 
logique. Et comme dans bien de cas, ils convoquent le fantastique populaire par 
leur caractère surnaturel. Mais on le verra encore plus avec les récits « Le démon de 
minuit » et le « sac » d’Abdou Serpos Tidjani.

Dans « Le démon de minuit », nous sommes en présence d’une apparition mons-
trueuse et d’une mort étrange. Une nuit, juste après minuit, Avossê est réveillé par 
l’appel répété de son nom. Croyant qu’il s’agissait de son ami Atinkpahoun, il sortit 
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et se retrouva en face d’un monstre dont la prosopographie 356 rendra plus compte. 
En effet, le personnage surgi de nulle part dans cette nuit est présenté comme : 

« un être rabougri à forme humaine d’un mètre de taille environ. 
De sa tête qu’il avait volumineuse sortaient deux gros yeux injectés 
de sang. Une abondante chevelure lui descendait jusqu’aux reins 
et couvrait ses épaules. La bouche largement fendue était garnie 
de deux dents pointues et longues qui se chevauchaient. Un nez 
volumineux et fortement écrasé, doté de deux larges narines trônait 
au milieu de sa face.

Sa poitrine large et tombée était parsemée de longs poils raides. 
Ses bras robustes, velus, d’une longueur extraordinaire se terminaient 
par de larges mains aux doigts noueux ; en guise d’ongles, il avait des 
griffes semblables à celles du tigre. Le torse ramassé et quelque peu 
volumineux pour cet être reposait sur de longues et grêles jambes. 
Ses pieds également ornés de griffes se prolongeaient par un talon 
proéminent. 

Tel était le gnome devant qui Avossê se trouva soudain. » (Abdou 
S. Tidjani, 1983, pp. 23-24).

Au-delà d’une simple prosopographie, on est en face d’une hypotypose (Fonta-
nier, 1977, p. 390) car cette présentation est digne d’un tableau monstrueux. Voilà 
donc ce devant quoi Avossê sorti de son sommeil s’est brusquement retrouvé. Il y 
a de quoi avoir peur ; c’est pourquoi « Avossê fut tout interdit » (Abdou S. Tidjani, 
1983, p. 24.). D’ailleurs le champ lexical de la peur : « étonnement, tout interdit, 
impossible de reculer, le cœur battant » qui se rapporte à Avossê dans le texte est 
bien caractéristique de son état. Comme on le dit dans la société fon du Bénin, il 
a rencontré quelque chose (é kpli nu). Face à ce monstre hideux, Avossé ne savait 
quoi faire. D’ailleurs savait-il s’il rêvait ou s’il vivait réellement cette rencontre 
insolite. Entre angoisse et effroi, il bascule dans l’inquiétante étrangeté.

Pour Freud, « L’ »Unheimliche », l’inquiétante étrangeté, […] est appa-
renté [aux concepts] d’effroi, de peur, d’angoisse. […] Il coïncide avec « ce qui 
provoque l’angoisse » ». (Freud, 1919 : 6). C’est le cas au cours de cette scène sca-
breuse. Emile Daouda Adéchina ajoute que face à l’inquiétante étrangeté, face à un 
fait insolite, extraordinaire : « on se trouve tout désorienté » (Adéchina, 2015 : 26) 
La question est de savoir ce qui provoque ce sentiment d’angoisse. Dans ce récit, 
c’est l’apparition subite du monde qui crée ce sentiment au niveau d’Avossê. Mais 
malgré sa peur, celui-ci s’est retenu de l’extérioriser. En effet, dans sa culture, il est 
dit et baba Aboudou l’a rapporté : « s’il faut mourir, meurs proprement » (Abdou S. 
Tidjani, 1983, p. 24). Cela signifie qu’il ne faut pas avoir et qu’un homme digne de 
ce nom doit savoir faire à l’adversité quel qu’il soit. Cela confirme le raisonnement 
de Seydou Badian qui, dans Sous l’orage, a appris aux jeunes à travers Birama 
qu’un homme ne crie et doit pas avoir peur. Nous sommes donc en face d’une 
façon de voir et faire les choses qui répondent à une logique précise et qui traduit la 
vision du monde des Africains. Cette apparition et cette vision des choses relèvent 
des croyances populaires et installent dans le fantastique populaire africain, avec 
ses faits extraordinaires, ses apparitions, ses monstres et morts insolites.

356   Pierre Fontanier : « description qui a pour objet la figure, le corps, les traits, les qualités physiques, ou seulement 
l’extérieur, le maintien, le mouvement d’un être animé, réel ou fictif, c’est-à-dire, de pure imagination.», Les figures du 
discours, Paris, Flammarion, 1977, p. 427
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Dans Sous l’orage, deux faits sont relevés, l’un a rapport avec les faits fantas-
tiques. En effet, à l’annonce du mariage de sa fille Kany, Maman Téné s’est rendue 
chez le devin Tiekoura pour chercher des solutions aux mille difficultés qui naî-
traient de ce mariage. Au cours de la consultation, un fait inattendu s’est produit. 

« Tiekoura s’agenouilla devant une des idoles, se releva et vint 
prendre derrière la femme du père Benfa une calebasse remplie de 
cauris. Il en dévers  le contenu sur un autre carré de sable au fond de 
la petite case, examina longuement les cauris éparpillés et prononça 
quelques mots. Ensuite, plongeant deux fétiches dans une calebasse 
remplie de sang, le devin cria : « tuez l’insolent, protégez le fidèle, 
linceul des vivants, frappez-le, qu’il n’y ait ni sang, ni pus, ni frac-
ture, ni fêlure, cependant que sa tête garde votre empreinte, mais 
protégez les amis et, si vous êtes puissants, je vous attends ».

Maman Téné ouvrit de grands yeux, son front se couvrit de sueur, 
elle trembla. A peine Tiekoura eut-il prononcé ces derniers mots que 
la case se remplit de fumée en même temps que de nombreux gémis-
sements s’élevaient ; de longues minutes s’écroulaient ainsi ; maman 
Téné, isolé, ne voyait ni Tiekoura, ni les fétiches, ni rien ». (Seydou 
Badian, 1973, pp 47-48).

L’autre se rapporte à l’invite à un acte de courage face aux événements de la 
vie. En effet, le personnage Birama est convié à ne plus avoir peur devant un reptile 
comme le lézard. 

« Déjà, le père Djigui confectionnait des nattes dans sa case. Une de ses femmes 
pilait le mil et chantait. Kany se lava le visage, se cura les dents et se dirigea vers 
les bagages posés dans un coin de la case. Mais à peine eut-il fait quelques pas, 
qu’elle courut, hurlant, vers son frère.

-	 Birama, Birama, Birama ! Un lézard ! Un énorme lézard ! 

Sur la valise de Kany, un lézard d’environ quatre-vingts centimètres de long se 
reposait, tranquille. Birama sauta de son tara, et tous deux s’élancèrent vers la cour. 
Kany vint au père Djigui, tandis que Birama prenait une hache.

-	 Que fais-tu ? lui cria le vieillard.
-	 Un lézard ! répondit Birama, la frayeur dans les yeux.
-	 Tu es fou ! hurla le vieillard retenant son neveu. Le lézard fait partie de 

notre famille. 
Birama, bouche bée, fixait tour à tour Kany et son oncle. Ce dernier, catégo-

rique, tourna le dos. Kany prit la main de son frère. » (ibid. pp 115-116).

3-	 Analyse sémiologique
Cette partie du travail analyse les passages et séquences particuliers ayant 

une allure fantastique ou extraordinaire. Il s’agit de relever les valeurs réelles 
qu’incarnent lesdits passages.

 3.1. L’enfant noir de Camara Laye

L’apparition du petit serpent noir est un fait mystérieux car cette bête est 
contemplée voire adulée par son admirateur et ne doit pas être ni tuée, ni mangée 
comme un repas. Or la logique rationnelle considère l’animal comme étant une 
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bête dangereuse et qu’elle devrait être tuée comme ce fut le cas dans un piège sans 
fin de Olympe Bhêly Quenum où Ahouna a réussi un exploit en tuant de ses mains 
le petit serpent qui était sorti des bagages entreposées à l’arrière du véhicule. Les 
éléments qui échappent aux critères logiques des faits convoqués sont le caractère 
divin conféré au serpent, le génie du père, qui non seulement un totem de la famille 
assurant la protection de la famille mais également un inspirateur pour le père dans 
son travail. Il s’agit d’un simple serpent qui, ne disposant d’aucune arme et ni 
d’aucune compétence en formation contribue au bonheur de toute une famille. Un 
fait incompréhensible pour la logique cartésienne.

Le pouvoir des jumeaux et du puîné des jumeaux mis en relief dans cet ouvrage 
ne répond à aucune logique et relève des traditions africaines. Notons que le pou-
voir reconnu à ces derniers est sous-tendu par les comportements vitaux et sociaux 
notamment ’’être encore puceau ou pucelle’’. Les jumeaux et leur puîné arrivent à 
poser des actes hors du commun et qui ne répondent à aucune logique ou rationalité. 
Ils sont même sollicités pour régler des dilemmes, des problèmes insurmontables 
par le commun des mortels. C’est ce qui justifie le nom de sorcier par lequel on les 
désigne.

3.2. « Le démon de minuit » dans le dilemme de Abdou Serpos Tidjani 

Le portrait d’un monstre qui est apparu à Avossê est caractéristique d’un inhu-
main. Selon l’auteur, l’être hideux dont il est question ne peut susciter la frayeur, 
la peur puisque son portrait n’a rien de commun du point de vue de la forme avec 
un être humain ordinaire. Aucun de ses membres ne respecte la norme requise, une 
créature surnaturelle présentant une difformité physique effrayante et repoussante. 
A l’opposé de ce fait irrationnel, notons la réaction logique de Avossê qui prit peur 
et à la limite pouvait en mourir.

 3.3. Sous l’orage de Seydou Badian 

Les paroles proférées par le devin Tiekourou ont produit un effet que les prin-
cipes de la logique et rationalité n’arrivent pas à saisir. En effet, le devin a rassemblé 
un arsenal d’outils composés d’idoles, de calebasse remplie de cauris, de fétiches, 
combinés selon sa logique qui n’est pas celle du commun des mortels. Il a ensuite 
communiqué à cet ensemble des propos (incantations) dont il détient seul les com-
posantes et leurs effets. Maman Téné au même titre que tout être humain ordinaire, 
fut surpris de constater que la case dans laquelle elle se trouve avec le devin, se 
remplit de fumée et ne voyait ni Tiekoura, ni les fétiches, ni rien. L’observation des 
faits montre qu’il y a un autre cosmos dont le langage diffère de celui du monde 
ordinaire. Ce cosmos possède des règles propres et particulières qui n’épousent 
nullement la logique et la rationalité cartésienne.  

La vue d’un lézard d’environ quatre-vingts centimètres de long qui se reposait 
tranquillement sur la valise de Kany a suscité une réaction de peur chez Kany et 
Birama. Ce qui est logique. Mais cet acte est extraordinaire aux yeux du père Djigui 
qui estime que ses neveu et nièce ne devrait pas avoir dudit lézard car il est leur 
totem. 

Conclusion
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Les faits ayant servi de supports relevés dans les trois œuvres montrent bien les 
notions de logique et de rationalité font partie du quotidien des hommes africains. 
Le serpent qui est une bête dangereuse à abattre est pris comme Dieu protecteur 
et inspirateur qu’on doit le vénérer et préserver dans l’enfant noir de Camara 
Laye. C’est l’apparition d’un gnome loin de tout critère rationnel et logique qui 
crée la frayeur à l’endroit de Avossê dans « le démon de minuit » dans le dilemme 
de Abdou Serpos Tidjani. Les incantations proférées sur des objets typiquement 
africains ont provoqué des réactions hors de toute explication logique et ration-
nelle suivies de la frayeur non approuvée par le père Djigui et provoquée par le 
lézard sont contenues dans sous l’orage de Seydou Badian. L’analyse de ces faits 
montrent bien que le continent africain est partagé entre les faits logiques, ration-
nels et ceux illogiques, irrationnels.  
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2- GBƐ̌TƆ́NYǏNYǏ : Posture théorique d’anthropologie phénoménologique.....372
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6- Hyperparole Ifá : une application hermeneutique........................................465



643    TA
B

LE D
ES M

A
T

IÈR
ES
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